
Rencontre avec La Fontaine, Racine, 

Alexandre Dumas, Paul et Camille Claudel…

Circuit de Trois Jours….

Sur les traces des écrivains, des artistes et des lieux de 

mémoire (souvenir de la "Grande Guerre") du Sud de 

l’Aisne.

Villers-Cotterêts, La Ferté Milon, Oulchy-le-Château, Villeneuve-sur-Fère, et 

Château-Thierry…

http://minotaure.m.i.pic.centerblog.net/fpha1iwh.jpg


Concept général

Notre projet entend associer tourisme et culture à 

travers le patrimoine artistique, historique et culturel 

du Sud de l’Aisne.

Totalement sous-exploitée, la richesse considérable 

de celui-ci fera l’objet d’une thématique transversale 

à l’«excursion/immersion » culturelle de trois jours. 

Ainsi vous serez transportés sur les principaux lieux 

témoignant des personnalités marquantes du Sud de 

l’Aisne, tant du point de vue littéraire qu’artistique. 

Ce sera également l’occasion de découvrir la 

mosaïque des terroirs, Valois, Orxois, Tardenois et 

Brie champenoise qui bordent le fil d’argent de la 

pointe-sud du département : la Vallée de la Marne.

Noël Coret, Ecrivain d’Art et conférencier, auteur d’un 

ouvrage de référence sur les Peintres de la Vallée de 

la Marne (Edition Casterman, 1996), vous 

accompagnera sur l’ensemble des sites pour en 

assurer les visites commentées.

Programme

Déclinée sur trois jours, notre promenade littéraire et artistique se situe 

essentiellement sur quatre sites :

Villers-Cotterêts, La Ferté-Milon, Villeneuve-sur-Fère, Château-Thierry.

Deux arrêts supplémentaires sont prévus à la Butte Chalmont près d’Oulchy-

la Ville et Coincy….



1ère journée :

«Autour dôAlexandre Dumas et de Jean Racine»

08h30 :

Départ de l’hôtel, pour arriver à Noroy-sur-Ourcq, patrie du 

peintre fauve Joseph Le Tessieré.

10h30 – 12h00 : 

Visite guidée sur les Pas d’Alexandre Dumas. 

Installé dans un hôtel particulier du 19ème siècle, le musée 

Alexandre Dumas, dans un cadre entièrement rénové, retrace la 

vie et l'œuvre des trois Dumas : le Général Dumas né en 1762, à 

Saint-Domingue; son fils Alexandre Dumas, l'illustre auteur des 

Trois Mousquetaires, né à Villers-Cotterêts le 24 juillet 1802 et 

son petit-fils Alexandre, auteur le la Dame aux Camélias, né à 

Paris en 1824. Le musée rassemble de nombreux documents 

originaux, des lettres, des manuscrits, des autographes, des 

éditions originales. Un document audiovisuel permet au public de 

découvrir la vie passionnante et passionnée de Dumas.

-Souvenir du poète Gérard de Nerval, promeneur des forêts du 

Valois…

.



Paysage de l’Orxois  par Joseph Le Tessier



14h00 – 15h30 : 

Visite guidée sur les Pas de Jean Racine,

12h15 – 14h00 : 

Déjeuner à La Ferte-Milon, au Restaurant Les Ruines, avec vue 

sur le Château.

Musée Municipal .Collections gérées par l'Association : Jean 

Racine et son Terroir. Musée Municipal géré par l'Office de 

Tourisme. Le Musée est situé au bas de la vielle ville riche des 

vestiges du château (XIVe-XVe) et des deux églises. Ces trois 

monuments sont classés monuments historiques. 

-Le château édifié à l’initiative de Louis d'Orléans (XVe siècle), 

abandonné, dont la façade fut élevée sous le règne du roi 

Charles VI le Fou (1380-1422)

http://fr.wikipedia.org/wiki/Fichier:Fa%C3%A7ade_du_ch%C3%A2teau_de_la_Fert%C3%A9-Milon.jpg
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Notre-Dame de La Ferté-Milon par Fernand Pinal



Et découverte de la Ville :

-Les églises

Trois églises sont également classées au registre des 

Monuments historiques :

•l'église Notre-Dame en 1920 ;

•l'église Saint-Nicolas en 1965 ;

•les vestiges de l'ancienne église Saint-Vaast (abside) en 1995.

-Peintres et poètes

Présence de Jean de La Fontaine qui y célébra son mariage avec 

Marie Héricart en 1647, de Paul Fort qui  dédia à la ville la 

ballade Reconnaissance matinale de la ville, et des peintres 

Camille Corot, Eugène Lavieille et Maurice Utrillo… 

-Evocation de l’Ourcq et de la passerelle construite par Gustave 

Eiffel qui donne accès à un parc longeant le canal. Non loin de ce 

dernier, on relève, près de la roue à aubes, une autre statue de 

Jean Racine. L'originale, de Pierre-Jean David, édifiée en 1833 et 

classée MH en 1932, se trouve au musée. 

15h30 – 17h00 :

Baladeen Péniche au fil de l’Ourcq.

19h00 : 

Accueilà l’hôtel Ibis.

19h30 :

Bilan de la journée–Synthèse avec Noël Coret, Ecrivain d’Art et 

conférencier.

20h00 :

Dîner à l’Hôtel Ibis.
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2e journée :

« Sur les pas de Paul et Camille Claudel »

8h30 – 10h00 :

Coulonges-Cohan : Souvenir de Quentin Roosevelt…

Au hameau de Chamery, dans le Tardenois des Claudel, est érigé 

le monument commémoratif du lieutenant Quentin Roosevelt, fils 

de l'ancien président Théodore Roosevelt, tué en combat aérien 

le 14 juillet 1918. Sur son lit de mort, Theodore Roosevelt 

exprima le désir que la valeur du prix Nobel, reçu en 1905, serve 

à l'érection d'un monument à la mémoire de son fils. Le sculpteur 

Paul Cret fut choisi par Madame Roosevelt qui souhaita que le 

monument fut aussi d'utilité publique. L'ancien abreuvoir fut alors 

transformé en fontaine publique où une inscription et des 

cartouches allégoriques évoquent Quentin Roosevelt…

-Evocation de l’écrivain symboliste  Joris-Karl Huysmans, converti 

au catholicisme à l’Abbaye d’Igny, située à trois kilomètres de 

Coulonges…

http://en.wikipedia.org/wiki/File:Quentin_Roosevelt_In_His_Plane.jpg


Cimetière américain de Seringes et Nesle:

Ce site contient les tombes de 6012 soldats américains tués au 

combat dans les environs pendant la Première Guerre mondiale 

ainsi qu'un monument pour 241 Américains qui ont donné leur vie 

pour leur pays et dont les restes n'ont jamais été retrouvés.

Parmi les soldats qui ont perdu la vie figure le poète Joyce 

Kilmer.

Le première classe Eddie Slovick ; seul soldat de l’armée 

américaine à avoir été fusillé pour désertion durant la Seconde 

Guerre mondiale le 31 janvier 1945, fut aussi enterré là jusqu'en 

1987, date à laquelle ses restes furent alors rapatriés aux États-

Unis pour être inhumés auprès de sa femme.
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10h00 – 11h45 :

Visite de Fère-en-Tardenois, patrie de Paul Claudel :

-Le château.

Du vieux château de Fère en Tardenois élevé au XIIIe siècle sur 

une butte féodale artificielle polygonale et pavée subsiste la base 

des sept tours ornée d'un dessin en dents d'engrenage. Au XVIe 

siècle fut construit le célèbre pont à deux galeries jeté sur le fossé 

entre la poterne et le pavillon d'entrée. C'est la préfiguration du 

château de Chenonceau. A la mort d'Henri II, dernier duc de 

Montmorency, le château fut confisqué par le roi Louis XIII, avant 

d'être démoli par le duc d'Orléans, futur Philippe Égalité.



-Les Halles.

C'est l'épouse d'Anne de Montmorency, Madeleine de Savoie, 

femme d'affaires avisée, qui fit construire, aux environs de 1550, 

les Halles destinées à servir d'entrepôt obligatoire pour le marché 

aux grains moyennant une taxe nouvelle. Elles furent très mal 

acceptées par les habitants de l'époque, qui obligèrent Anne de 

Montmorency à transiger. Première manifestation d'organisation 

municipale... 

Elles comprennent trois rangées de piliers ; la rangée centrale, 

ainsi que la charpente, sont en châtaignier d'origine, provenant de 

la forêt de Fère. L'imposante toiture, en tuiles plates, domine la 

grand' place, entourée de tilleuls…Evocation de Paul Claudel, 

dôEtienne Moreau-Nélaton, peintre et historien, et des peintres 

Maurice Utrillo et Fernand Pinal…



12h00 – 14h00 :

Déjeuner à Villeneuve-sur-Fère, Au Relais de Villeneuve, à 

quelques pas de la Maison d’enfance de Camille Claudel.

14h00 - 15h00 :

Les Rochers de la Hottée du Diable à Coincy, source 

d’inspiration de Camille Claudelé

15h00 – 16h00 :

La Butte Chalmont(commune d’Oulchy-la-Ville) et Les 

Fantômes de Paul Landowskié

Dressés sur la butte de Chalmont, à l'endroit 

même où une première victoire renversa le 

cours de la seconde bataille de la Marne, LES 

FANTÔMES de Paul Landowski dressent leurs 

silhouettes granitiques sur ce lieu empreint 

d'émotion. 

Le groupe est constitué de 7 soldats, hauts de 8 

mètres, chacun incarnant une arme : une jeune 

recrue, un sapeur, un mitrailleur, un grenadier, 

un colonial, un fantassin, un aviateur. Les 

soldats aux paupières closes sont dressés dans 

une position légèrement oblique comme des 

morts se relevant du champ de bataille. Ils 

entourent et protègent de leurs corps la figure 

nue, emblématique du jeune héros martyr. 

En bas une figure féminine drapée symbolisant 

la France précède le groupe des FANTOMES. 

Commencé en 1919, ce monument fut inauguré 

en 1935. Il est aujourd'hui considéré par 

beaucoup comme le plus beau et le plus 

émouvant des monuments à la mémoire des 

soldats morts au Champ de d'Honneur. 

Paul Landowski avait lui-même participé à la 

première guerre mondiale.

Ce monument et ce lieu, immense et silencieux, 

est particulièrement impressionnant. Une 

émotion poignante s'en dégage.



16h00 – 18h30 :

Cimetière américain de Belleau-Wood 

Le Bois de Belleau, avant la guerre, était la propriété de la famille Paillet possédant le château de 

Belleau, ce bois était une réserve de chasse, et le pavillon se situant sur la partie nord dont on voit 

les ruines actuellement, était utilisé pour ces parties de chasse.

Après la conduite héroïque des Marines à Belleau, le Général Degoutte commandant la 6ème 

Armée française, déclare le 30 juin 1918, que le nom de Bois de Belleau sera changé sur tous les 

documents officiels par Bois de La Brigade de Marines, ce qui est effectif dés le 1er juillet 1918, et 

toujours actuellement.

Une riche américaine visitant les champs de bataille après la guerre désirait faire absolument 

quelque chose pour tous les soldats tombés ici et les habitants du village qui avaient tout perdu, 

tellement le terrain et les habitations étaient dévastées, elle proposait de reconstruire le village, et 

finalement une Association nommée "Belleau Wood Memorial Association" a été crée et le bois fût 

acheté par cette Association en 1923, et le 22 juillet lors d'une cérémonie émouvante regroupant 

plus de 1000 personnes, soldats, français et vétérans américains, et officiers commandant des 

deux armées, le drapeau des USA était hissé pour la première fois sur le Bois.

Le bois est toujours propriété des USA et entretenu par l'American Battle Monument Commission 

tout comme le cimetière américain, tous les canons réunis autour de la stèle inaugurée en 1955 

par des officiers marines vétérans des combats de Belleau Wood, sont des canons allemands, cela 

va du mortier de tranchée (Minenwerfer), en passant par le 77mm au 105mm.

Du coté américain, la 2ème Division déplore après ces combats la perte de 7876 hommes, tués, 

blessés, disparus ou mort de leur blessures, auxquels il faut ajouter 305 hommes du 7ème 

d'infanterie de la 3ème Division US. La Brigade Marines a elle seule pour les combats au nord 

ouest de Château-Thierry perdra 1095 hommes tués au combat ou mort de leur blessures, et 3500 

hommes blessés à divers degrés ou gazés.



Le Monument Américain de Château-Thierry.

Construit en 1933 sur la Cote 204, à 3 km à l'ouest de Château-Thierry, le monument 

offre une vue étendue de la vallée de la Marne. Il est composé d'une imposante 

double colonnade dominant une terrasse paysagée. De grandes statues symbolisant 

les États-Unis et la France, unis par une longue amitié, ornent son côté ouest, tandis 

que le côté est abrite un aigle aux dimensions également impressionnantes. Sous 

cette sculpture l'inscription suivante est gravée :

« LE TEMPS NE TERNIRA PAS LA GLOIRE DE LEURS EXPLOITS »

Au-dessous, une grande carte de la région, conçue par Paul P. Cret, architecte, 

retrace la progression des forces américaines à partir du 18 juillet 1918. Devant la 

carte, une table d'orientation indique les directions et les distances des points 

d'intérêt historique.

En 1929, sur un pari avec le directeur des travaux Marius de Favry, et grâce aux 

plans de l'architecte Paul P. Cret, André Toison, maître-artisan ébéniste à Château-

Thierry, fabriqua une maquette du monument totalement en bois. Le 11 novembre 

1952, cette maquette fut offerte à la ville de Mobile en Alabama (Etats-Unis) et fut 

exposée au musée "Fort Condé".

Le 24 mai 2008, la maquette est revenue pour la première fois en France, dans sa 

ville natale de Château-Thierry. Elle est actuellement exposée à la médiathèque de 

la ville. Elle sera rendue à la ville de Mobile au printemps 2009.

19h00 – 19h30 :

Retourà l’hôtel Ibis.

20h00 :

Diner et Bilan de la journée avec Noël Coret



3e journée : 

« Au pays des fables : 

Château-Thierry, cité de Jean de La Fontaine »

9h00 – 13h00 : 

Maison natale et Musée Jean de La Fontaine, passage par les 

Jardins.

Musée consacré au fabuliste et situé dans sa maison natale. 

L'auteur de "la cigale et la fourmi" y naquit en 1621

L'église Saint-crépin est la seule église de 

Château-Thierry, qui en comptait pourtant trois 

sous l'ancien régime (détruites après la vente 

des biens nationaux, en 1783). Elle était 

initialement (au XVe siècle) implantée hors des 

murs de l'enceinte, mais est maintenant située un 

peu à l'est du centre-ville. La tour du clocher, 

haute de 36 m, reste visible depuis les rives de la 

Marne.

L’église Saint-crépin a été construite très 

probablement (à l'emplacement d'une ancienne 

chapelle du Xe siècle) à la fin du XIVe ou au 

début du XVe siècle. Elle était dénommée Saint-

crépin « hors les murs » et n'est devenue église 

paroissiale qu'après la disparition de Notre-Dame 

du Château (dont il reste encore la crypte, en 

très mauvais état). Il semble toutefois qu'avant la 

disparition de Notre-Dame du Château, il y eut 

tout d'abord comme première église paroissiale, 

celle dénommée de la Benoîte Madeleine 

(XIIIe siècle), actuellement bâtiment municipal.

À l'extérieur se situent le portail principal avec sa 

porte sculptée de l'époque Louis XIII et le portail 

secondaire au midi.

L’église Saint-crépin :

http://fr.wikipedia.org/wiki/Fichier:Chateau-Thierry_eglise_Saint_Crepin.jpg


La Tour Balhan :

La tour Balhan est un vestige d'un 

hôtel urbain : l'hôtel du mouton 

d'or (construit par Jean Balhan 

en1480). Elle est classée 

monument historique depuis 

1926. La tour renferme une cage 

d'escalier à vis, une ancienne 

chapelle et une salle de guet.

Ce qui reste, ou ce qui a été 

restauré du Fort Saint-Jacques, 

résidence des comtes de 

Champagne qui le préféraient au 

château lorsqu'ils venaient, de 

Provins, passer quelques jours 

chez nous.

Une tour carrée de 33 mètres de haut, surmontée d'un toit en forme de 

flèche octogonale couvert d'ardoises. À l'est, deux tourelles rondes, 

pourvues de toits hexagonaux. À l'ouest, deux petites pyramides 

triangulaires fixées sur la tour.

Un escalier intérieur bien conservé conduit à une chapelle gothique puis à 

l'ancienne chambre du guet et enfin, au pied de l'échelle qui permet 

d'accéder à la plate-forme du campanile.

On célébra la messe dans la chapelle jusqu'à la Révolution. La tour 

Balhan, qui tient son nom de Balhan ou Balhan, maître du grenier à sel de 

Château-Thierry à la fin du XVe siècle et sans doute, donateur d'une 

cloche, a joué dans l'histoire de la ville bien plus le rôle d'un beffroi que 

celui d'un poste de défense.

Depuis 1874, deux cadrans extérieurs complètent bien l'ensemble 

« horloge communale » dont la tour s'est acquise le privilège au cours des 

siècles.

http://fr.wikipedia.org/wiki/Fichier:Chateau-Thierry_tour_Balhand.jpg


Visite de l’Hôtel-Dieu :

L’hôpital de Château-Thierry a été fondé en 1304 par Jeanne de Navarre, épouse du 

roi Philippe IV le Bel.

L'établissement fut très modeste jusqu'en 1698, date à laquelle le roi Louis XIV lui 

rattacha vingt huit maladreries (petits hôpitaux soignant les lépreux) de la région 

environnante.

« Les localités intéressées par ce rattachement durent faire à l'hôpital l'abandon de 

leurs biens fonds, en compensation elles eurent le droit à un certain nombre de 

journées de maladie proportionnées à l'importance des biens abandonnés. »

(H. Chaloin - Informateur XI.59).

Au cours des siècles, les bâtiments furent agrandis jusqu'à leur démolition (après 

1870). Un nouvel hôpital fut construit dès 1876 et inauguré en 1879. Durant les 

travaux, les malades étaient soignés à La Charité (aujourd'hui Bellevue).

En 1890, les vieilles murailles de la ville qui clôturaient l'hôpital au midi, furent 

démolies à l'exception de la tour d'angle qui sert de tombeau aux religieuses de 

l'établissement (la tour des Augustines).

Il n'est guère possible de parler de l'Hôtel-Dieu sans évoquer la mémoire de 

Madame de la Bretonière qui à la fin du XVIIIe siècle fit adopter l'ordre de Saint 

Augustin, et dont les oncle et tante, Monsieur et Madame de Stoppa, furent les 

bienfaiteurs et restaurateurs de l'hôpital. On voit leur mausolée dans la chapelle de 

l'Hôtel-Dieu.

L'institution de Jeanne de Navarre, reine de France, semble avoir fait son temps. Elle 

ne répond plus aux exigences de la vie moderne. Un autre établissement hospitalier 

a vu le jour sur les hauteurs. Seul subsiste le souvenir d'un dévouement huit fois 

séculaire, aujourd'hui préservé par une association locale, qui organise des visites 

du musée de l'Hôtel-Dieu

http://images.google.fr/imgres?imgurl=http://upload.wikimedia.org/wikipedia/commons/b/b3/Ch%C3%A2teau-Thierry_H%C3%B4tel-Dieu_Dscn2096.jpg&imgrefurl=http://commons.wikimedia.org/wiki/File:Ch%C3%A2teau-Thierry_H%C3%B4tel-Dieu_Dscn2096.jpg&usg=__UB2LNDXzeWV9hAH8fEyGotZzwJQ=&h=1200&w=1600&sz=387&hl=fr&start=3&um=1&tbnid=MF4XWSq7ABEMvM:&tbnh=113&tbnw=150&prev=/images?q=hotel+dieu+de+chateau+thierry&hl=fr&rlz=1W1SNYK_fr&um=1


Promenade sur le Vieux Château :

Il se trouve sur une butte surplombant la ville et la vallée de la 

Marne. L'occupation du site remonte a Ve siècle, mais les 

remparts ont été construits progressivement entre le IXe siècle et 

le XVIIe siècle. Roche isolée de cinquante mètres de hauteur et 

de plus de quatre cents mètres de long, d'abord oppidum gaulois, 

puis place mérovingienne, le château abrita dans la première 

maison forte le roi fainéant Thierry IV sous la tutelle de Charles 

Martel. Les comtes de Champagne Thierry et Thibault en 

relevèrent les ruines aux Xe siècle et XIIe siècle.

Dès le début du XIXe siècle, les murailles du Château (où avaient 

séjourné des rois et des ministres) sont rasées, ne laissant que 

les remparts, la Porte Saint Jean et la Poterne. Il reste peu de 

trace aujourd'hui de l'édifice du temps des comtes de 

Champagne, avec son donjon, son église, son cimetière, ses 

remises, ses écuries, ses fours, ses magasins, ses moulins, sans 

oublier le curieux « puits de l'Abîme », les souterrains et les tours.

Evocation de Corot et plus généralement des grands imagiers 

de la Vallée de la Marne : Ecole de Luzancy à la fin du XIXe 

siècle, Jean-Eugène Buland, Léon Lhermitte, Fernand Pinal, 

Pierre Ladureau…

http://fr.wikipedia.org/wiki/Fichier:Chateau-Thierry_castle_entrance.jpg
http://fr.wikipedia.org/wiki/Fichier:Chateau-Thierry_castle_fortification.jpg


Château-Thierry, vue d’ensemble par Jean-Baptiste 

Camille Corot



13h00 :

Déjeuner au Restaurant Le Saint Ferréol

15h00 – 16h30 :

Visite des Caves Pannier :

Située au cœur du Vignoble de la Vallée de la Marne, la Maison 

PANNIER abrite de magnifiques caves médiévales creusées dès 

le XIIe siècle.

Dans la pénombre et la fraîcheur de ce labyrinthe souterrain, les 

cuvées de Champagne PANNIER acquièrent lentement leur 

pleine maturité.



Nos Tarifs

Tarif    Dégressif !!!

392 € / pers pour un groupe de 20 Pers.

342 € / pers pour un groupe de 30 Pers.

317 € / pers pour un groupe de 40 Pers.

Forfait par Personne en chambre double (2 Pers.)

Sur la base d’un séjour 3 jours – 2 Nuits. 

Hors Transfert Aller et Retour.

Nuitée et Diner de la Veille et du Départ en Option :

64 € / pers. et par nuit.

Notre circuit se veut avec un emploi du temps évolutif, modulable en 

fonction d’imprévus toujours possibles.

Hôtel Ibis    60 Avenue du Général de Gaulle     02400 Essômes sur Marne

Tél : 03 23 83 10 10  Fax : 03 23 83 45 23   Email : ibis@groupebachelet.com

Site Web : www.hotel-ibis-champagne.com
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Habilitation Touristique : HA 02 02 001



Le Circuit Littéraire et Artistique, un atout essentiel pour créer de 

l’emploi et relancer l’activité commerciale du Sud de l’Aisne !

C’est une lapalissade que de souligner le lien évident, vital même, entre la fréquentation  

touristique, l’emploi et l’activité commerciale. Les faits sont avérés : on peut mesurer la 

véritable importance du tourisme pour l'économie et pour l'emploi lorsqu'on prend 

conscience que chaque emploi dans le secteur génère (indirectement) un emploi et demi 

supplémentaire dans des secteurs liés au tourisme et que, dans certaines régions, le tourisme 

fournit un emploi direct à 10 pour cent de la main-d'œuvre. Dans l’arrondissement de 

Château-Thierry comme partout ailleurs, tout un pan de l’économie locale dépend de la 

richesse patrimoniale exploitée, des infrastructures mises à disposition pour l’accueil des 

touristes, et enfin du dynamisme et de la compétence des intervenants. A l’évidence, lorsque 

ces trois éléments sont mis en synergie, c’est toute l’activité économique locale qui en 

recueille les bénéfices ! Toutefois, hormis ces généralités, nous disposons en Vallée de la 

Marne d’un « trésor » que nombre de régions de France pourraient nous envier, un 

« trésor » inexploité qui ne demande qu’àfructifier ! Pour parodier La Fontaine et son 

Laboureurmourant , « Gardons-nous de négliger notre héritage, Un trésor est caché

dedans. » De fait, le développement touristique de notre région du Sud de l’Aisne ne peut 

faire plus longtemps l’économie de son patrimoine littéraire et artistique qui compte parmi 

les plus étincelants de notre pays. Que sur 30km²,  l’on puisse rencontrer… Jean de La 

Fontaine et Alexandre Dumas, les deux auteurs français les plus lus au monde, mais aussi 

Jean Racine, Paul Claudel et sa sœur Camille, Léon Lhermitte, Camille Corot…, sans que 

ces figures universellement renommées ne soient « exploitées », relève d’une cécité absolue 

en matière de tourisme culturel !

Notre projet entraîne avec lui une revitalisation sur plusieurs fronts :

- Aménagement et relance de l’activité et des lieux patrimoniaux incontournables (musées, 

monuments, maisons natales, sites historiques…), actuellement en déshérencecar sous-

exploités,

-Augmentation de la clientèle dans les secteurs de l’hôtellerie et de la consommation 

courante, 

-Amélioration très nette de l’image peu attractive du Sud de l’Aisne et de la ville de Château-

Thierry, encore perçue comme « ville-dortoir »

-Pérennisation et développement de l’emploi lié au Tourisme culturel trop souvent occupé

par des bénévoles ou des saisonniers.

En définitive nous sommes en droit d’affirmer que l’implication décisive des acteurs 

professionnels dans le développement du tourisme littéraire et artistique du Sud de l’Aisne 

contribuera de façon substantielle à la lutte contre le chômage, offrant à son niveauune 

stratégie de développement durable face à la crise que nous traversons. Ce n’est pas la 

moindre qualité de notre projet !



Merci à Nos partenaires


